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Dans le cadre de l’UE 103 « Concevoir des activités d’apprentissage », l’acquis d’apprentissage visé pour chacune d’entre 

vous est d’une part, de concevoir des situations d’apprentissage et d’autre part, de faire de la classe un lieu où les apprenants 

évoluent dans un climat positif, équitable et bienveillant. 

Nous allons commencer ce quadri en nous centrant sur le second élément : « Le climat de classe ». 

 

Objectifs : Nous allons tenter de comprendre ce qu’on entend par climat scolaire. 

Quels sont les éléments qui interviennent dans la construction d’un climat de classe propice aux 

apprentissages ? Comment agir sur le climat de sa classe pour favoriser le bien-être des apprenants ?  

→Telles sont les questions auxquelles nous allons essayer de répondre dans ce chapitre. 

I. Mises en situation 
 

Au fil de la découverte de ce chapitre, vous allez vivre des mises en situation dont le but est de développer des gestes 

professionnels pour favoriser la relation à l’enfant et au groupe et ainsi d’articuler théorie et pratique. Autrement dit, il s’agit 

 

- d’identifier ce que, en tant qu’enseignant, je peux dire, faire, 

ou modifier/aménager l’espace pour développer une 

relation positive à l’enfant ; 

ET  

- d’identifier ce que, en tant qu’enseignant, je peux dire, faire, 

ou modifier/aménager l’espace pour développer une 

relation positive au groupe 

 

 

→Document à compléter au fil des apprentissages et à placer dans le journal de classe (= farde de stage) 

 

II. Souvenez-vous 
 

Dans l’UE 102, « Rencontres avec le métier », nous nous sommes penchées sur la notion de bienveillance. Nous avions 

constaté que celle-ci est multi-axiale et concerne à la fois les élèves et tous les acteurs de la communauté éducative. « La 

bienveillance est une disposition inconditionnelle de l’enseignant à prendre en compte les besoins d’autonomie, de compétence 

et de proximité sociale de ses élèves. Cette disposition a des conséquences visibles dans sa posture professionnelle, ainsi que 

dans la planification et la réalisation des activités d’enseignement. » (Shankland, Bressoud, Tessier & Gay, 2018) 

 

Pour rappel Shankland, Bressoud, Tessier & Gay, (2018) précisaient que les conditions préalables à la bienveillance 

permettaient de garantir les effets sur le bien-être des élèves grâce à une réponse adéquate à leurs besoins psychologiques 

fondamentaux. Dans le cadre de notre cours, nous nous pencherons sur les deux suivantes : 

 L’ouverture attentionnelle 

 Les compétences émotionnelles 
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L’enseignant bienveillant est donc amené à agir en tenant compte des 3 besoins psychologiques fondamentaux des élèves 

(sentiment d’autonomie, d’affiliation et de compétence) (Shankland, Bressoud, Tessier & Gay, 2018). 

 

Pour rappel 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Exercice : proposez quelques pistes concrètes que vous pourriez mettre en place pour répondre aux 3 besoins 

psychologiques fondamentaux définis par Shankland, Bressoud, Tessier & Gay (2018) et Paquet & Binfet (2019) 

Autonomie Compétence Proximité sociale 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

     L’enseignant bienveillant est donc celui qui parvient à répondre aux 

3 besoins psychologiques de ses élèves. 
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III. Vers une définition du climat scolaire 
 

1. Préconceptions 
 

Que signifie pour vous le terme 

« climat scolaire»? 

Quels sont, selon vous, les 

facteurs qui  influencent le climat  

scolaire? 

Quelles sont les conséquences 

d’un climat scolaire positif ? 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Note ici une première définition : 

 

 

 

 

 

2. Définition du climat scolaire 
 

Pour le National School Climate Council (2007) dans Masson (2019, p.2), un climat scolaire « durable et positif favorise le 

développement et l’apprentissage nécessaires aux jeunes pour construire une vie productive et satisfaisante au sein d’une 

société démocratique ». Ce climat comprend les normes, les valeurs, les attentes, qui aident les gens à se sentir en sécurité 

sociale, émotionnelle et physique. Les individus sont engagés et respectés. Les étudiants, les familles et les éducateurs 

travaillent ensemble pour développer, vivre, et contribuer à une vision partagée de l’école. Les éducateurs, par leur attitude, 

mettent en lumière les aspects positifs (satisfaction, avantages…) dans les apprentissages. Tous les acteurs de l’école 

participent à la vie quotidienne de l’établissement et prennent soin de l’environnement physique. »  

 

D’après Noémie Baudoin (2023), chercheuse en psychologie de l’éducation à l'UCLouvain, le climat scolaire reflète la 

perception partagée des élèves, parents et du personnel éducatif concernant l’environnement scolaire dans lequel ils évoluent. 

Il ne s’agit en l’occurrence pas d’une simple perception individuelle. Le concept renvoie à la qualité de vie d’une école dans 

son ensemble.  
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https://www.youtube.com/watch?v=Z0axOINyyms 

(3’45’’-10’) 

Relève les points essentiels qui définissent le climat scolaire 

https://www.youtube.com/watch?v=Z0axOINyyms
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Vous l’avez compris, le concept de climat scolaire est défini selon plusieurs axes et plusieurs orientations. 

 

Retenons l’importance de différencier climat scolaire et bien-être.  

 

 

A présent, orientons-nous vers un modèle systémique qui a été retenu par notre réseau. 

 

Selon Eduscol, le site web officiel français d'information et d'accompagnement des professionnels de l'éducation, « Le travail 

sur le climat scolaire permet d’améliorer les résultats scolaires, le bien-être des élèves et des personnels, et de diminuer les 

inégalités scolaires, l’absentéisme, les violences ainsi que le harcèlement » (Dans, G., 2023). 

 

Le SeGEC propose de partir de cette modélisation pour agir sur le climat scolaire. 

 

 

Nous approfondirons ces axes plus tard dans ce chapitre. 
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IV. Pourquoi et comment agir sur le climat scolaire à l’école ? 
 

1. Pourquoi ?  
Construire et maintenir un climat scolaire positif est une des tâches les plus     importantes de l’équipe enseignante. En effet, un 

climat scolaire serein est une condition essentielle pour assurer de bonnes conditions de travail et l’épanouissement des 

élèves. Un climat scolaire positif permet également : 

 

1.1 d’améliorer les résultats des élèves 

Un climat scolaire positif améliore l’implication des élèves dans les apprentissages et favorise leur réussite. L’élève ne peut 

apprendre que dans un environnement qui permette l’attention, la concentration et la réflexion indispensables à la réalisation 

de l’activité, à la compréhension et à la mémorisation. Lorsqu’un lien fort se crée entre l’élève et l’enseignant, cela développe 

chez l’enfant une vision positive de l’école et augmente son désir et sa motivation à réussir (Benbenishty & Astor, 2005 dans 

Debarbieux, 2015). 

 

1.2 de réduire les inégalités scolaires 

Un bon climat scolaire augmente les chances de réussite scolaire des enfants, indépendamment des facteurs socio-

économiques initiaux. En effet, celui-ci affecte puissamment la motivation à apprendre (Benbenishty & Astor, 2005 dans 

Debardieux, 2015). 
 

1.3 de faire baisser la victimisation  

Un bon climat scolaire fait diminuer le harcèlement. Effectivement, une enquête sur un échantillon de plus de 15000 élèves de 

montre bien le lien existant entre climat scolaire et multivictimation répétée (Debarbieux et Hamchaoui (à paraitre) dans 

Dabarbieux, 2015). Plus le climat scolaire est dégradé, plus les victimations entre élèves se multiplient. 
 

1.4 d’améliorer le moral des élèves et des enseignants 

Un climat scolaire serein permet de réduire le stress, d’éviter l’isolement et d’augmenter le bien-être (aussi bien des adultes 

que des enfants). Un climat scolaire positif a de profondes répercussions sur la santé physique et mentale des élèves, dont 

une influence positive sur l’estime de soi (De Pedro, 2012 dans Debarbieux, 2015). 
 

1.5 de rassurer et d’impliquer les familles 

Un climat scolaire serein permet de rassurer les parents d’élèves et de renforcer la confiance qu’ont les familles en l’école. Et 

inversement, il est important d’établir une bonne communication et collaboration entre l’école et les parents afin que ce lien 

influence positivement le climat scolaire (Debarbieux, 2015). 
 

1.6 de réduire les problèmes de discipline 

Les classes dans lesquelles les élèves perçoivent des règles claires et des sanctions sans ambiguïtés souffrent de moins de 

désordre. Les travaux d’Ortega (2001, dans Debarbieux, 2015) insistent sur le rôle d’une discipline démocratique avec des 

règles claires, transparentes et compréhensibles.  

En outre, les tests PISA confirment que les bonnes relations entre élèves et enseignants constituent un facteur clé dans 

l’établissement d’un climat scolaire propice à l’apprentissage : les élèves apprennent mieux et ont moins de problèmes de 

discipline lorsqu’ils sentent que leurs enseignants les prennent au sérieux. 
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1.7 de faire baisser les taux d’absentéisme et de décrochage scolaire 

Un climat scolaire positif   contribuerait à réduire significativement le taux d’absentéisme dans les écoles. En effet, les écoles 

dans lesquelles les élèves développent un fort sentiment d’appartenance et perçoivent que les adultes se soucient d’eux ont un 

taux d’absentéisme plus faible. 

 

Des chercheurs ont démontré que la qualité du climat scolaire est un facteur influençant fortement la persévérance des 

élèves : lorsque les enfants se sentent valorisés, leur  motivation augmente (De Pedro, 2012 dans Debardieux, 2015). 

 

Cette réflexion est au cœur de la reforme que  
vit notre système éducatif actuellement… 

 

 
 

 

  

Quels liens pouvez-vous tisser entre cet article et les définitions du climat scolaire ? 
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2. Comment ? Zoom sur les 7 axes du climat scolaire 
 

 
Cf. document annexe « Entrées libres (2023) n°184, 8-10» 

 

Axe Définitions Pistes pédagogiques 
1.   

 

 

 

 

 

2.   

 

 

 

 

 

3.   

 

 

 

 

 

4.   

 

 

 

 

 

5.   

 

 

 

 

 

6.   

 

 

 

 

 

7.   
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Quelles sont les implications sur l’enseignant ? 

 

Nous l’avons lu, la réflexion sur le climat scolaire est très systémique. Plusieurs dimensions doivent être travaillées 

en parallèle pour aboutir à un climat scolaire positif.  

 

Essayons d’abord de s’interroger en tant qu’enseignant dans sa classe. 

 

Noémie Baudoin (citée par Dans, 2023, p. 11) souligne que les variations les plus significatives dans des 

indicateurs tels que le bien-être ou le harcèlement se manifestent au niveau du climat de classe. « L’idée sera donc 

de travailler sur le climat de l’école, tout en gardant en arrière-pensée, l’objectif d’atteindre le "niveau classe". On 

travaille au niveau des écoles, mais il faut que cela percole jusque dans les classes, au risque de ne pas avoir 

d’effet », conclut-elle. 
 
 

V. Les caractéristiques qui influencent positivement le climat de classe (Morissette, 

2004) 
 

Les caractéristiques d’un climat de classe propice à la construction de savoirs peuvent varier selon les 

groupes, les enseignants, les périodes de l’année ou les tâches. Cependant, il existe certaines 

caractéristiques qui forment le « noyau » du climat de classe positif : 
 

1. La sécurité affective 

Pour être en mesure d’apprendre, les enfants doivent se sentir en sécurité. La menace, la peur et l’agressivité sont des facteurs 

qui encouragent l’enfant à adopter une attitude de défense, ce qui empêche son cerveau d’être disponible pour les 

apprentissages. 

Pour construire des savoirs, les enfants doivent pouvoir prendre des risques et procéder par « essai-erreur ». C’est pourquoi 

il est important qu’il puisse explorer et expérimenter sans craindre d’être sanctionné.  

 

Le sentiment de sécurité affective domine les autres caractéristiques tant il est essentiel pour l’apprentissage. 

 

2. La confiance 

Le climat de confiance (tout comme la sécurité affective) est nécessaire pour que les enfants osent vivre des défis et des 

périodes de déstabilisation. Un climat de confiance permet aux enfants de savoir qu’ils recevront l’aide nécessaire pour relever 

des défis. Grâce à cette confiance, les enfants oseront exprimer leurs représentations, même si celles-ci sont erronées,  car ils 

sauront qu’ils ne seront pas ridiculisés ou méprisés. 

 

3. La liberté intellectuelle 
Il est important que l’enseignant encourage les enfants à explorer des solutions personnelles et novatrices afin de favoriser leur 

liberté intellectuelle. Ainsi, ils apprendront à ne pas répondre à l’aide de « réponses toutes faites » et approfondiront leurs 

connaissances en établissant des liens nouveaux. Il est important que l’enseignant permette aux enfants d’emprunter des 

« chemins nouveaux » même si cela le place dans une situation qui lui est inconfortable. 
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4. La coopération 
Le fait de travailler et de décider en groupe (coopération) et de mettre en commun ses connaissances avec celles des autres 

permet à l’enfant de ne pas se sentir seul face à un défi nouveau. Le poids de la réussite ne repose pas uniquement sur ses 

épaules ; ce qui lui permet  d’aborder la situation/l’activité avec plus de confiance et de sécurité. 
 

 

5. La recherche de sens et la motivation 
Il est indispensable que l’enseignant explique spontanément aux enfants quel est le sens des activités à réaliser afin que les 

enjeux et les buts de l’école (et des apprentissages) soient clairs pour tous. En aidant les élèves à donner du sens aux 

apprentissages, l’enseignant les aide également à donner du sens à leur engagement (= condition majeure du processus 

d’apprentissage). En d’autres termes, en clarifiant les buts des apprentissages, l’enseignant clarifie avec les élèves leur raison 

d’être à l’école et augmente leur motivation. 
 

6. La communication 

La communication est un outil indispensable pour créer un bon climat de classe, qui vise l’expression de soi de l’élève et de 

son cheminement (personnel et collectif) vers l’apprentissage. En instaurant des moments de communication, l’enseignant 

permet aux enfants de se sentir reconnus tels qu’ils sont. Et plus les enfants se sentiront reconnus, plus ils  accepteront de 

prendre des risques et de s’engager. 

 

7. L’innovation 

Lorsqu’un enseignant valorise l’innovation, les enfants sont encouragés à chercher des solutions différentes et à ne pas se 

contenter de suivre les chemins existants. Il est important que l’enseignant ne se satisfasse pas d’une « bonne réponse » et 

qu’il encourage les élèves à penser « autrement », à imaginer de nouvelles « voies » et solutions inattendues. 

 

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                           

Il est imp                            Il est important de ne pas oublier que l’enseignant influence grandement le climat dans sa classe par sa conception 

même de l’apprentissage ainsi que par la nature et la qualité des relations affectives qu’il établit avec ses élèves. 

 

 

 

VI. Les leviers sur lesquels agir pour établir un climat de classe positif 
 

Comme nous l’avons vu précédemment, le climat de la classe influence grandement la qualité       des apprentissages et, pour 

s’engager dans la construction de leurs savoirs, les élèves ont besoin d’un climat de sécurité (physique et affective), de 

confiance, d’entraide et de bienveillance. 

 

En tant que garant de la discipline et de l’autorité, c’est à l’enseignant que revient la mission de créer et d’entretenir un climat 

positif dans sa classe, avec la collaboration de ses élèves. Pour cela, il n’existe pas de « recettes miracles », toutefois il peut 

agir sur son comportement, l’aménagement de sa classe ou sur la pédagogie qu’il met en place pour influencer le climat qui 

règne dans sa classe. 
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Au niveau de la place de l’enseignant 

 

Son 

comportement 

• L’enseignant se montre disponible et à l’écoute. 

• Il est patient et garde son calme en toutes circonstances. 

• Il est compréhensif et bienveillant envers les enfants et valorise 

l’erreur. 

• Il fait preuve d’équité et rejette toute forme de discrimination ou 

d’exclusion. 

• Il est attentif aux signaux émis par les enfants : il repère les signes 

d’ennui et le besoin d’aide. 

• Il veille à adopter un ton et un langage appropriés. 

• Il instaure une limite affective avec ses élèves. 

• Il tient compte des sentiments et humeurs des élèves. 

• Il respecte les élèves et a un regard positif sur chacun d’eux. 

• Il module sa voix selon les circonstances afin de maintenir un niveau sonore 

adéquat (il utilise des gestes, par ex. : un doigt sur la bouche, plutôt que des 

interpellations à travers la classe). 

• Il a des valeurs et est un modèle pour les élèves (il montre l’exemple 

et applique les règles en vigueur). 

• Il est garant des règles de la classe : il sait dire non et exiger le respect des 

consignes. 

• Il montre son plaisir d’enseigner, est souriant, de bonne humeur et a de 

l’humour. 

• L’enseignant a un rôle « soutenant » et non « contrôlant » 

• L’enseignant évite de tourner le dos aux élèves. 

• Il ne donne pas son aide à un seul enfant pendant trop longtemps, au détriment 

des autres. 

• Il soutient, encourage, motive et passionne ses élèves. 

• Il prépare ses activités en anticipant l’organisation matérielle, 

temporelle, spatiale et d’éventuels « imprévus ». 

• Il capte l’attention des élèves. 

• Il repère les forces de chacun de ses élèves et les complimente. Il ne 

dévalorise aucun enfant. 

• Il évite toute forme de comparaison entre les élèves par des remarques orales. 
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Au niveau de la structure de la classe 

 

 

Son 

aménagement 

• L’aménagement de la classe permet aux enfants et à l’enseignant de travailler 

dans de bonnes conditions : rideaux ouverts, chaises et tables adaptées, nombre 

d’enfants, taille du local, visibilité, … 

• La classe présente des affichages et référents attrayants, fonctionnels et de 

qualité. 

• Elle contient des traces de ce qui a été appris et favorise la construction de la 

mémoire collective de la classe. 

• Les productions des élèves y sont exposées. 

• Les règles de vie y sont clairement affichées. 

• La disposition du mobilier permet à l’enseignant d’avoir une vue d’ensemble 

sur les élèves (attention aux « angles morts », …) 

• Le matériel appartenant à la classe est accessible aux enfants. 

• L’espace est organisé de telle sorte que l’enseignant et les élèves puissent 

se déplacer aisément (mallettes, manteaux, mobilier, …) 

• Les coins de la classe sont clairement délimités. 

• La classe dispose de moyens permettant à l’enfant de se repérer dans 

le temps : 

Se repérer dans la journée : images des différents moments de la journée 

avec curseur, horloge illustrée, ... 

Se repérer dans la semaine : calendrier présentant les activités spécifiques de la 

semaine, … 

• La classe comporte un endroit « calme » permettant aux enfants qui en 

ressentent le besoin de se ressourcer. 
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Exercice 1 : A quelle(s) caractéristique(s) du climat de classe font référence les points des tableaux 

ci-dessous ? Essaye d’en associer quelques-uns. 

 

Exercice 2 : En tant que stagiaire, quel est le pouvoir dont tu disposes pour influencer positivement le 

climat dans ta classe ? Que peux-tu mettre en place ? 

 

 

 

Au niveau des aspects pédagogiques 

 

 

Sa 

pédagogie 

• Les enfants sont acteurs de leurs apprentissages : ils réfléchissent et 

participent activement à la vie de la classe. 

• Les projets sont réfléchis en grand groupe et émanent des intérêts des 

enfants. 

• L’innovation, l’exploration, les essais (et erreurs) sont valorisés. 

• Des valeurs y sont véhiculées (le respect, l’entraide, …) 

• Les activités respectent un certain rythme : l’enseignant alterne les séquences 

d’apprentissage longues et courtes ; celles organisées en grand groupe et celles 

en ateliers ; celles requérant un engagement cognitif important et moins 

important ; les activités libres et dirigées ; les activités statiques et en mouvement 

; … 

• Les activités se situent dans la ZPD des enfants. 

• Le système d’évaluation mis en place n’est pas compétitif et 

encourage la progression individuelle de chaque enfant. 

• Des activités de coopération sont organisées afin de renforcer l’esprit d’équipe et 

de favoriser le développement de compétences transversales. 

• Des « temps de parole » sont organisés afin d’aider les enfants à communiquer 

et à développer leur sentiment d’appartenance au groupe. 

• Les règles de vie et les sanctions sont claires et élaborées avec les enfants. 

• Les enjeux et objectifs des apprentissages sont clairement explicités. 

• Les enfants apprennent à leur rythme. 

• Les dispositifs de travail sont variés (individuel, petits groupes, collectif). 

• Des feedbacks constructifs sont donnés aux enfants, leur permettant de 

comprendre leur(s) erreur(s) 
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VII. Climat scolaire et référentiel des compétences - programmes ? 
 

Nous avons déjà parlé du pacte pour un enseignement d’excellence et du tronc commun 
… à présent zoomons sur les documents de référence : référentiels et programmes ! 

 

D’après vous, où pourriez-vous trouver les compétences à développer pour construire un climat de classe 

propice aux apprentissages dans le programme ? 

 

1. Pour une bonne compréhension des documents de référence : référentiels et 

programmes 
 

1.1 Les huit domaines du tronc commun 
 

 
1.2 Les visées transversales du tronc commun 

 

Les visées transversales peuvent être considérées comme des ensembles intégrés d’attitudes, de démarches 

mentales et méthodologiques communes aux différentes disciplines à acquérir et à mettre en œuvre au cours 

de l’élaboration des différents savoirs et savoir-faire. Leur maitrise vise à une autonomie croissante 

d’apprentissage des élèves. 

 

Concrètement, qu’est-ce que cela signifie ? 

Les visées transversales sont des compétences que l’enfant peut mettre en œuvre dans 

des situations diverses et non limitées aux disciplines scolaires. L’équipe éducative 

doit les développer chez l’enfant durant tout son parcours d’apprentissage.  

Ces visées transversales doivent être maitrisées à l’issue du Tronc commun : 

Extrait du référentiel 
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Pour le maternel : visées transversales des domaines 6 et 7 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour le primaire : visées transversales des domaines 6, 7 et 8 

 

 

 

Il est essentiel de souligner que la 

priorité du référentiel a été mise sur le 

développement psychomoteur, 

intellectuel, artistique, social et affectif 

de l’élève. Il détaille les apprentissages 

visés en matière :  

• de développement de 

l’autonomie, de la créativité, 

de la pensée ; 

• de maitrise de la langue et de la 

culture scolaires ; 

• d’approche de la lecture et de 

différentes initiations artistiques ; 

• des premiers d’outils 

d’expérimentation, de structuration, de 

catégorisation et d’exploration du 

monde. 

(Référentiel des compétences initiales, 

p. 15) 
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(FWB, 2022, Référentiel de …)  

 

 

 

2. Des référentiels vers les programmes pour découvrir des pistes 

méthodologiques 
2.1 Visées transversales dans les programmes du maternel et du primaire 

Certaines des visées transversales peuvent donc contribuer à la construction d’un climat propice à l’apprentissage, 

parcourons ensemble le tableau de vue d’ensemble à la page suivante.

Dans le référentiel (P1-S3), les visées transversales sont définies en référence à chaque 

domaine.  

Lisons un exemple issu du référentiel de français et langues anciennes (p. 200) 
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Une conscience de soi et de l’autre 

• Confiance en soi, expression des besoins, des 
goûts, des projets ; 

• droits et devoirs 
• règles de civilité ; 
• comportement, opinions personnelles ; 
• relations humaines (bienveillance, respect) ; 
• égalité des genres ; 
• empathie, régulation des émotions ; 
• coopération, contestation, négociation, 

décision ; 
• projets, initiatives, stratégie collective 
Une conscience du temps et de l’espace (limites 

et possibilités) : 

• Référence au passé, projection dans l’avenir ; 
• Son environnement, la réalité encadrante ; 
• Anticipation, organisation et planification 
• Résistance à l’immédiateté. 
Une conscience du collectif : 

• groupes d’appartenance, ses identités ; 
• Décentration ; 
• facteurs d’influence au vivre ensemble ; 

1. SE CONNAITRE SOI-MÊME ET S’OUVRIR AUX 
AUTRES POUR POSER DES CHOIX 

5. DECOUVRIR LE MONDE EXTERIEUR ET LE MONDE 
DU TRAVAIL 

• Découvrir différents milieux professionnels 
(secteur primaire, secondaire, privé, associatif, 
médias, syndicats…) 

• Identifier/rencontrer des personnages 
emblématiques. 

• Comprendre les mécanismes de l’économie, au 
marché et droit du travail 

• Devenir des consommateurs responsables, faire 
des choix éclairés. 

• Prendre conscience des interdépendances 
mondiales 

2. APPRENDRE A APPRENDRE 

• Catégoriser, ordonner et modéliser 
• Observer, comparer, conceptualiser, abstraire 
• Exprimer les relations de causalité, de 

temporalité, de chronologie 
• Représenter, schématiser (outils de 

modélisation) 
• Maitriser le métier d’élève 
• Développer son environnement personnel 

d’apprentissage (mobiliser un ensemble organisé 
de ressources et d’outils) 

• Conscience des apprentissages : 
o utilité, valeur, pertinence ; 
o raisons des choix, communication ; 
o autoévaluation, analyse des procédures, 

autorégulation 

3. DEVELOPPER UNE PENSEE CRITIQUE ET 
COMPLEXE 

• Lutter contre les généralisations (stéréotypes, 
préjugés). 

• Appréhender les causalités circulaires (cercles 
vicieux ou vertueux). 

• Trouver, traiter et évaluer des sources 
d’informations : 
o recherche documentaire, fiabilité des 

informations ; 
oorganiser les informations (réalisation d’une 

synthèse) ; 
o référencement et citation des sources ; 
oattention sur les traces laissée en ligne. 

• Créer des contenus (respect des règles et 
licences légales). 

• Promouvoir le vivre-ensemble (tolérance, 
respect mutuel, bienveillance, etc.) 

Programme Maternel, 

Volume 1, pp. 30-31 

4. DEVELOPPER LA CREATIVITE ET L’ESPRIT 
D’ENTREPRENDRE 

Réaliser une œuvre, une production 
médiatique. 
• S’engager dans des actions concrètes. 
• Anticiper les conséquences et les effets de 
sa production. 
• Découvrir différentes techniques et 
stratégies pour résoudre 
les tâches. 
• Oser entreprendre, prendre des initiatives, 
planifier, gérer des projets. 
• Apprendre à se connaitre. 
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Exemple issu du 

programme Maternel, 

Volume 1, p. 32 
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Programme P1/P2, 

Volume 1, pp. 25-26 
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2.2. Des compétences à développer au service du climat de classe 

Une des priorités du référentiel des compétences initiales, est de développer l’autonomie …  

 

La priorité du référentiel a été mise sur le développement psychomoteur, intellectuel, artistique, social et affectif de 

l’élève. Il détaille les apprentissages visés en matière :  

• de développement de l’autonomie ((affective, langagière, motrice, sociale et cognitive) de la créativité, de la 

pensée (Référentiel des compétences initiales, p.15) 

 

Plusieurs autonomies sont donc apparues dans le référentiel et ensuite dans les programmes… découvrons-les ! 

 

 

 

AUTONOMIE AFFECTIVE 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(Maternel, Volume 1, p.42) 

 

Dans l’autonomie affective, nous retrouvons : 

• Réguler ses émotions  

• Vivre sereinement les changements 

• S’affirmer 
 

En observant les outils proposés sur chaque page de droite, expliquez en quoi ceux-ci sont au service de la 

construction de la compétence spécifique de la page de gauche. 

                  

                  → Lien vers EPC 
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Proposition de pistes méthodologiques pour développer l’autonomie affective  

 

En raison du caractère souvent égocentrique des enfants de maternelle, il convient de commencer par aider les 

élèves à développer leur autonomie affective. C’est-à-dire : leur apprendre à mieux se connaitre et à reconnaitre 

leurs émotions, leurs besoins et leurs envies ; leur apprendre à oser prendre des initiatives et des risques ; leur 

apprendre à s’affirmer ; leur apprendre à s’adapter aux changements, … 

Pour ce faire, l’enseignant prévoira des activités qui développent :  

• Leur autonomie : aller seul aux toilettes, enlever et remettre ses chaussures après la gymnastique, s’habiller 

pour aller en récréation, … 

 

• Leur personnalité : proposer plusieurs ateliers aux enfants, plusieurs activités permettant aux enfants de 

faire des choix parmi plusieurs outils (ex : crayons, pastels, feutres, peinture, …), plusieurs stratégies (pas 

une seule solution possible), … 

 

• Leur courage : parcours de psychomotricité, jeux les yeux bandés, boîtes surprises, … 

 

Par la suite, il sera possible (et plus aisé) d’aider les enfants à développer l’autonomie sociale liée aux relations et 

à l’engagement : c’est-à-dire : leur apprendre à s’intéresser aux autres et à les respecter ; leur apprendre à écouter 

et à dialoguer ; leur apprendre à faire des compromis ; leur apprendre à s’ouvrir à d’autres idées et points de vue 

que les leurs ; leur apprendre à coopérer et à travailler en équipe ; leur apprendre à respecter les règles de vie, … 

Pour ce faire, l’enseignant prévoira des activités qui développent :  

• Leur ouverture aux autres : jeux de coopération, activités lors lesquelles les enfants doivent se partager un 

même matériel, parcours de psychomotricité en binôme, massages, … 

 

• Leur engagement : les enfants choisissent leur « charge », ils élaborent les règles de la classe avec 

l’enseignant, ils proposent des projets, … 

 

Zoom sur l’autonomie affective en P1/P2 
 

La notion d’autonomie affective se retrouve dans l’éducation à la philosophie et à la citoyenneté.  
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AUTONOMIE SOCIALE 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                                                                                               (Maternel, Volume 1, pp.42-43) 

 

Dans l’autonomie sociale, nous retrouvons :  

• Vivre la relation avec les autres 

• Vivre l’organisation avec les autres 

 

 Voici une série d’outils, associez ceux-ci à la compétence et aux objectifs poursuivis. 

 

 

 

 

1 
2 
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 3 4 

5 

6 

7 

8 
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Exemples d’activités qui amènent l’enfant à développer son autonomie sociale 

Les jeux pour apprendre à mieux se connaitre et à mieux connaitre l’autre : se présenter, présenter un camarade, 

faire son portrait chinois, … 

Les jeux coopératifs pour développer l’esprit d’équipe et apprendre à agir avec les autres et non contre les 

autres : les défis et énigmes à résoudre en groupes. 

Les discussions et « temps de parole » permettant aux enfants de s’ouvrir aux autres (ex : chacun raconte un 

événement marquant de son weekend), mais également d’aborder des sujets qui concernent toute la classe (ex : 

projets, sorties, …) 

La création d’un livre, album photo (ou autre) commun à la classe, renforçant la mémoire collective et 

développant le sentiment d’appartenance au groupe.  

 

Zoom sur l’autonomie sociale en P1/P2 
 

Si l’autonomie sociale n’apparait pas de manière explicite dans le programme de P1 et P2, cette notion peut être 

mise en lien avec les visées transversales et notamment la première : 
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VIII. Tâche d’intégration 
 

A présent, regardons deux vidéos dans deux classes dans le but d’analyser le climat de classe : une première 

vidéo dans une classe maternelle et une deuxième dans une classe de première primaire.  

→Prenez des notes dans le document annexe.  
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